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Triste fin des travaux
OU LE DIABLE RITr.

dut Comité de Vigilance et des Commissaires de Licences. Jubilation de l'Auber-
giste. Déses:poir de la mère de famnille.

tez moi en ami en ZL'teuII)tt une valeur et puis enfin, jo ni'en ai pas je vous promets un accueil digne
invitation qui, piur être faite i d'autre sous la Main. do vous.

__________________ i improvi8tu, n'en) soi ai pas moins Saint Phiart fbuillo dans ses po- -Veillez annoncer IN. Saint-

TREIZE A TABLE. v'otre graind iiavoir., cher docteurilîj. Tuîu3 les cotivivos bont arivés
Le p)etit hommei passe (lit rotîce -C'ost tot joîîîs pour ma clien- et doivent peonsero que le futur-tu vioeci, il frt'et 1le, il tue prenid lat têle, me dit-i n oiatie.î'dgreepes6. La porte <lu

-Mu;%iS vous ùtes lin li.uînmc- main et la sirro dans ses- douxK mont. Il Cloisiù lo., blanc:;, il me salon s'ouvre, la 1 famille et lài for-prévieux, et c'est pour cela quo bzittguir: à iune la1 lrisciî'; id ni'ai gante; e lie zoiît plus des mains, inaît unt coroie J- tens leiir,' re-.i t~îs 'ivusjwsiitr na jagnaiî vu tes a±sî,isqee aî e ounîî.gus qui s'attachent sur moi, ontinvll :îile..Oui, je muis le, inis la nîaturîe a dit deon- -Je yen.s prévieîns, chier mnon- ill nu îý.e ail revue... Mais jesur le »oi Il L (l e mriei(r, ut, ,'it ui -eî* sur sa lu:îitwi r potur l'i.Siet., que je in'ehnppoiai aiiýbi- renitontie le doux uurirme do matbien ccii ai noinent ena bonnme meriur Zii isi ; iulimece deumuai tôt le dinet' fii ; j'ai abouneî celle,, cela Ile récoil'îuL.Otoiie qu iii ur ail. volis 1-01i3on- qui lui' c.irlve «,lit(! d rstiîiutioii, il 1.promis de volir ani client Je lieuf -UM. do S:ti iî.Phi:Lit I atnnonetrer ; laî famille est tiolibroll.u, il a îîuî, hu ' b î'liy ioi puic i i a dix hieures, la femmne de har e nlnir ciikiobli8.y a desi vieil tardi uji vo.3 e8t, reçu cez' M. de- lroiîd.o', um -Liberté compilèteL, C'est bien sait tîuwu îuouv'I ami, et M. Adriens'oissscionutil 'pu]ib~,j~~ Iru-l)i'îau très, bicmwps t-èi di 11- assez que vousq iuis doinniez deux Rusiiy.
p)romets il t';'calice dle u:y."ix: cile sur le chix (Io t's mis i eure,., du votro te 1 ~ prOcieux 'Mine Miriult vient à moi di.clits. Oli blietz 011 uîe 1 1Ou 0 u 0c 1 1i,î.4scntisulcs il est soit mé uu- eti titi lui i i'hiîinanitc. Saivez. sat.Lmeso que des conîii-anee et Irai decin, due c'est lii ho01inu do moi, he'do;".tr, c'o:,u.uu touond, -Xous vous attendions avec
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